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m'a bien iecommànd 'de dire aux Canadiens qui 'visite-
raient la Chartreuse de le demander. Tu pourras le dire à
les 'amis par conséquent.

Je voudrais bien. t' parler des éniirons du couvent
actuel de la 'hhapelle de Str*Buno, di 'rocher au pied
duquel S.t Bruno vécut 20 ans, de' la' fabrication de la
liqueur qui'ràppoi-te'par an,-äâidelà d'un million defrancs
de profits"clairs kla comminauté; de la constitution de
l'ordrede St Bruno, dé leurs anciennes propriétii qi a'p-
partienient-àil'Eîät niintenant et dontils 'ne sont qui les
locataires; du bien qu'ilWfoft "dans les envirenä; màis'jiâi
hàtédë mien aller en Suissé c'est pour4uòije t'invite m à mr
suivre à Génève ó'ù j'ai -assé quinze jouis. Les bons pères
fabriquert leur di-iine liqueur à14'oiirvoirie, à six milles
du couvent, au pied de' la montagne,'pour épärgnei- les
frais de transport, mais l'embouteillage se fait à Voiron,
station importante 'dé chemin de fér; n'où s'expédient dans
tout l'ùnivérs les' produits phrnaceutiques' de la Grande
Cíar resé. '

Il nrtre dans 'la' composition de la chartreuse de petits
oeillets rouge s de la -mélisse, de l'absihthe 'et aussi de
jeunesbourgeonsa dé sapins. Maintenant que tu connais le
secrettu pourras en fabriquér. Mais comme il est impos-
bl d'imlier cette merveilleusé liqueur, je té conseille de
t'adrmser, plutôt, à M. Adrien Gibertbn, que 'le Père Pro-
cureur, sur ma prière, a constitué pour son eprésentant
exclusif én Canada et' à qui il fait une expédition, cette'
seiaiiïe. Tu i'en doniieras des nouvelles, et tu verras
que tu en '-demauderàs, toi aussi.

b yiadeux villes à Génève, l'ancienne ville de Calvin,
bàtie.sur une éminence, triste, sombre, avec des volets en
fer à toutes les coisées.agroupée autour de la cathédrale
de St. 'Pierre, -où se conserve le siége de ce novateur.
L'autre.,ville, bAtie sur, les deux rives du lac Léman, à
l'endroit. où, le lac se rétrécit pour continuer sa course
vars.la mer, sous le nom.de Rhône, est une ville toute
moderne, ressemblant à quelques-unes.des plus jolies.rues
de New-York, par la symétrie des constructions très-éle-
vées et, la couleur de la pierre rappelant la Sand Stone
d'Ohio.

Les Génevois sérieux, calvinistes, habilent l'ancienne
ville et lés étrangers habitant les hôtels princiers bâtis sur
les quais et en face-dù Mont Blanc.

Tu. sais que .Genève est célèbre par son horlogerie et
aussi. par -labizarrerie;de ses.doctrines libérales.; C'est
ainsi qu'au nomde laliberté, elle chasse Mgr Merinclod,
son évêque, elleinterdit le port de la soutane aiax prêtres
et-ele héberge l'ex-Père'. Hyacinthe, Rochefort et tutti
quanti.' Mais,:comme disaitnotre:coloneli l'affaire n'est
pas'là.''

Les catholiques sont obligés'de se cacher pour pratiquer
leur religion tandis que toutes les églises , sont en tre les
mainsides curéa;dits .vieux catholiques. Sur la. foi de
notre guide,'upus avions. été visiterV'église: Notre-Dame,
avec toute la..vénérationixdûe au.saint lieu'. Noub nous
étions i prosternés;et avions adiniré. une statue:de Notre-
Dame, en mabre blanc1,don du SaintbPère à l'Eglise,
lorsque osapprime. parle' Suisseqe d.es déu enfants

«o e lCs&r avaient' uneaméricaine pour 'institutrice.

Fête des Canadiens en appren'arit celà.' C'était une église
confisquée aux catholiques et desservie alors par un
ancien curé français, qui avait précédé l'ex-Père Hya-
cinthe, à Genève, pour y élever sa petite famille.

Cmin il faut tou voiren voyage, j'ai assisté u simu-
lacre de'messe que dit l'ex-Pèrýè Hyâcintlie, au Caiio de
St. Pierré, prés de la catlidrale (caliniste)au 4éme étage.

Dans une vaste salle, aux quatre murs blanôs,isans déco-
ration aucune, s'élève un'petit autel, sur ilequel il y a un
crucifix et deux chandeliers, et à côté, la petite table du
servant de messe. Le Père Hacinte ëùi surplis seulement,
fait semblant de vous dire une messe' basse, qu'il nous
brasse en vingt minutes au plus puis il monte eri claie,,
c'ést-à-dire qu'il arrive à la partie principale dé la repré-
seitation de son culte catholique, chrétier; c'est ainsi qu'il
annonce dans les journaux les jourà où'il dòif ffiëlyr crr
il voyage aixtà t que possible.c

La salle ~était remplie à s'étouffer de curieux comme
moi, venus de toutes les parties du monde; et qui s'étaient
rendus là, -sur l'annonce du joirnal, pour voir comment
le mari de Mme Merriman se comportait à l'Eglise, depuis
sa châte du haut en bas de la chaire de Notre-Dame de
Paris.

Le Père Hyacinthe que j'avais vu au' cirque d'hiver, à
Paris, donnant des conférences morales, devant un audi-'
toire de gens qui lui étaient indifférents, calme, froid,
mesuré et presque m'al à l'aise, m'a .puru- 'beaucoup 'plus
se rapprocher de l'ancien Carme 'à Genève, qu'au cirque'
à Parisý

Naturellement, tous les discours que fait l'ex-Père à son
Casino:, roulent toujours sur le méme-sujet.' Les ab's'qui
se sont introduits et qui' s'iintfoduisenit dans l'Eglise du
Christ. Ces abus; il les déplore, iles regretté et dans des
termes, mon cher ami, avec une éloquence, une chaleur
que je n'ai pas vu dépasser.' " IL est seul pour partager ses
opinions ; il le sait, il. le«dit et'il prie de mo-rir' plutôt
que de céder. Il méprise les protestants 'qui s'éloignent
plus de la vérité que les catholiques et il 'plaint ces der-
niers de se laisser conduire par Rome' Il les abjure de le
suivre, car, lui aussi est catholique et bon catholique!

(à continuer.)

NAISSANCE.

M. Edwin Hurtulbise, caporal aux ZouavesPontificau;
est devonu, le 2 du courant,: père d'un fils.

MARIAGES'

A l'Evêché: de Montréal, le 26 du moisdernier, M. Phi-
lippe Hébert, artiste statuaire, caporal aux Zouaves Ponti-
ficaux, A Demoiselle Maria Roy.

A l'E aehé de Montréal, le 2,du courant. M. Eusbe Aug.
Désormeau, caporal aux Zouayes Pontificaux n secondes
noces à Demoislile Louise Elvina Cadieux.

Imprimé par la Compagnie d'Imprimerie Canadienne, 28, rue
- St. Ggbriel, Xontý


